
Animaux de renteSCIENCES & PRATIQUE

22

www.depecheveterinaire.com  

La Dépêche Vétérinaire | N°1476 du 23 au 29 mars 2019

compte rendu

Mycoplasma bovis : une enquête 
précise les risques liés 
à l’infection des bovins
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EPIDÉMIOLOGIE

Une étude épidémiologique menée 
sur des troupeaux bovins en Bel-
gique objective le risque lié à l’infec-
tion par Mycoplasma bovis dans 
l’apparition de différentes affections. 
Notre confrère Christian Quinet 
(Arsia*) en a présenté les points 
majeurs lors des journées scienti-
fiques de l’Adilva**, le 23 novembre, 
à Caen. Depuis la réalisation de cette 
étude, une recherche des anticorps dirigés 
contre M. bovis est incluse dans les analyses 
réalisées en routine sur les prises de sang 
des bovins à l’achat en Wallonie.

Notre confrère Christian Quinet (directeur du 
département Laboratoire et diagnostic de l’Arsia* 
à Ciney (Belgique)) a présenté les résultats d’une 
étude épidémiologique menée sur 400 troupeaux 
bovins en Wallonie afin d’objectiver le risque lié à 
une infection du cheptel par Mycoplasma bovis 
dans la survenue de différentes affections, en par-
ticulier respiratoires, lors des journées scienti-
fiques de l’Adilva** le 23 novembre à Caen.

L’Arsia est un groupement d’éleveurs wallons à voca-
tion sanitaire composé de trois départements opé-
rationnels : traçabilité des animaux, épidémiologie 
et encadrement sanitaire (équivalent d’un groupe-
ment de défense sanitaire en France), plus le labo-
ratoire dont le but est d’être un outil de diagnostic 
et de contrôle des maladies à grande échelle.

Réalisation d’autopsies
Le laboratoire dispose d’un service de pathologie 
qui comprend la réalisation d’autopsies avec une 
collecte organisée en ferme (8 000 autopsies par 
an) et en aval, la mise en œuvre de différentes 
analyses selon les indications de l’autopsie.

A ce titre, il constitue un observatoire privilégié 
des affections rencontrées sur le terrain, en raison 
également des nombreuses analyses qu’il réalise 
dans le cadre du diagnostic, du contrôle des achats 
et des plans de lutte contre les maladies animales, 
comme rapporté dans son rapport annuel et sur 
son site Internet.

Pathogène fréquemment isolé 
lors de BPIE
« Mycoplasma bovis est le second pathogène le 
plus fréquemment mis en évidence par analyse 
PCR dans notre laboratoire lors de maladie respi-
ratoire chez les bovins », a témoigné Christian 
Quinet. « Très fréquent dans les cas de maladies 
respiratoires des veaux (isolé dans 15 % des pré-
lèvements lors de mise en culture au laboratoire 
après autopsie, associé à d’autres pathogènes 
dans 75 % des cas), M. bovis présente une aug-

mentation de son antibiorésistance sur le terrain en 
France (Gautier-Bouchardon, 2014). Nous avons été 
alertés par une recrudescence des cas de BPIE*** 
impliquant M. bovis au cours de la saison d’étable 
2015-2016, raison pour laquelle nous avons décidé 
de lancer une enquête épidémiologique ».

Une étude rétrospective de prévalence sur sérums 
(150 troupeaux, 10 bovins de 12 à 24 mois par 
troupeau, prélevés au cours des années 2010 et 
2016) et lait de tank (250 troupeaux, prélèvements 
annuels au cours de la période 2012-2016) a été 
réalisée en utilisant la trousse Elisa BioX de 
recherche des anticorps contre M. bovis. 

Lien entre infection et incidence 
des maladies respiratoires
Une séroprévalence troupeau de 23,6 % en 
moyenne, variable d’une année à l’autre mais sans 

tendance à augmenter au cours du temps, 
a été constatée dans l’étude.

Cette prévalence était significativement 
plus élevée dans les grands troupeaux 
(plus de 200 têtes). Une association sta-
tistiquement significative entre la séropo-
sitivité du troupeau et la survenue de 
pneumonies sévères a été constatée.

La mortalité d’élevage était souvent plus 
importante dans les troupeaux infectés. Davantage 
d’arthrites et d’otites ont été signalées dans les 
exploitations séropositives contrairement aux 
mammites pour lesquelles il n’y a pas de eu de 
différence entre les troupeaux sains et les trou-
peaux infectés.

« Depuis la réalisation de cette enquête, une 
recherche des anticorps dirigés contre M. bovis a 
été incluse dans les analyses réalisées en routine 
sur les prises de sang des bovins à l’achat » a 
conclu Christian Quinet. �
* Arsia : Association régionale de santé et d’identification animales.
** Adilva : Association française des directeurs et cadres de labo-
ratoires vétérinaires publics d’analyses.
*** BPIE : bronchopneumonie infectieuse enzootique.
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Très fréquent dans les maladies respiratoires des veaux, M. bovis 
présente une augmentation de son antibiorésistance sur le terrain 
en France.
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Christian QUINET
Directeur du département Laboratoire 
et diagnostic de l’Arsia
Ciney (Belgique)

Conférencier

Vétalis organise un concours de cas cliniques

Vétalis organise un concours de cas cliniques sur le thème « La démarche diagnostique et thérapeu-
tique en élevage face à une problématique relative aux oligo-éléments et/ou vitamines » ouvert à tous 
les vétérinaires praticiens et aux étudiants d’école vétérinaire. Le jury est composé de nos confrères 
Guillaume Belbis (maître de conférences en pathologie des animaux de rente, ENVA), Frédéric Arzur 
(praticien à Landivisiau), Tiphaine Ragueneau (praticienne à Rosporden) et Sandy Limousin (responsable 
marketing technique et innovation 
chez Vétalis). La remise des prix aura 
lieu lors des Journées nationales des 
GTV*, le 16 mai, à Nantes. En parte-
nariat avec Châteaux Hôtels Collec-
tions, les deux vétérinaires primés se 
verront offrir des week-ends de pres-
tige. La date limite de dépôt des dos-
siers est le 26 avril (à envoyer par 
courriel à contact@vetalis.fr).

* GTV : groupements techniques vétérinaires.
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